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Extraits d’une Preface écrite par M. l’abbe Bourassa, en tête 
d’un volume qui va paraître ces jours-ci :

“ La Vie de Mère Gamelin. ”

Nous ne saurions trop remercier l’auteur de cette Pré­
face pour l’obligeance avec laquelle il a acquiescé à notre 
désir de donner, en primeur à nos abonnés, quelques- 
unes des pages éloquentes et d’inspiration si élevée, 
qu’il a écrites en guise d’introduction à la Vie de Mère 
Gamelin.

Le morceau était trop long pour être reproduit ici en 
entier ; nous avons dû y faire des coupures. L’auteur 
nous pardonnera cette liberté. Elle dépare son œuvre, il 
est vrai ; mais la lecture des extraits fera désirer celle de 
l’ensemble et suffira à donner au public une juste et bien­
veillante idée du livre annoncé.

11 est cependant une partie de cette Préface que nous 
avons laissée de côté avec le plus grand regret. C’est le 
portrait que M. Bourassa y trace de la vénérable fonda­
trice. Nous nous réservons le plaisir de l’offrir plus tard 
à nos lecteurs.

Nous présentons aujourd'hui au public la Vie de Mire Gamelin, 
fondatrice et première supérieure de» Sœurs de la Charité de la 
Providence........

Lee filles de mère Gamelin avaient été privées jusqu’à ce jour d'un 
portrait fidèle de leur mère, qui présentât sans ceese à leurs regards 
l’image pure et suggestive des vertus que la grâce de Jésus-Christ et 
l’enseignement traditionnel de l'Eglise les invitent et les aident à 
pratiquer........

Cette lacune eût été difficile à combler plue tard, après la dispari­
tion complète des aînées de la famille. Les supérieures de l’institut 
ont compris le danger et les inconvénients d’une plus longue attente 
et, pour y obvier, elles ont demandé au dévouement et au talent 
d’une de ces aînées de peindre pour ses sœurs le portrait de la mère 
et de sa vie.

Son humilité et son inexpérience, qu'effrayaient la noblesse et


